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Emploi en Région Sud-Paca et Vaucluse, plus
de 4 000 chefs d’entreprise sinistrés

En 2022, 4 039 chefs d’entreprise ont perdu leur activité professionnelle en région Sud –
Provence-Alpes-Côte d’Azur selon l’Observatoire de l’emploi des entrepreneurs de l’association
GSC et la société Altares. Ce chiffre, en hausse de 25,4 % par rapport à 2021, représente 817
femmes et hommes impactés de plus sur un an.

Après 3 années marquées par les crises,  les difficultés multifactorielles (remboursement des dettes
Covid-19 et PGE (Prêt garanti par l’Etat), hausse des taux, inflation, augmentation des prix de l’énergie,
pénuries… viennent accentuer les fragilités des chefs d’entreprise, alors même que les assignations
Urssaf (Union de recouvrement des cotisations de Sécurité sociale et d’allocations familiales) n’ont pas
encore repris.

Les dirigeants de TPE sont les plus touchés
Un âge moyen de 48,1 ans en région Sud – Provence-Alpes-Côte d’Azur qui interpelle sur le rebond
professionnel des entrepreneurs. Les gérants de TPE (très petites entreprises) résistent plus difficilement
aux aléas économiques. L’ensemble du territoire connaît une hausse du nombre d’entrepreneurs en
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situation de chômage.

Les dirigeants des Bouches-du-Rhône sont les plus impactés
Tous les départements de la région Sud – Provence-Alpes-Côte d’Azur enregistrent une hausse du nombre
d’entrepreneurs en situation de perte d’emploi. Le département des Bouches-du-Rhône, avec 1 513 chefs
d’entreprise impactés, représente à lui seul près d’un tiers des pertes d’emploi de la région.

DR

La plus importante hausse se situe dans les Alpes-de-Haute-Provence
La plus forte hausse concerne le département des Alpes-de-Haute-Provence (102,2 %)
soit 91 entrepreneurs ayant perdu leur activité professionnelle. Le département des Alpes-Maritimes
compte 1  016 chefs  d’entreprise  impactés  (+10,9  %).  La  situation se  dégrade également  pour  les
entrepreneurs du Var et  du Vaucluse avec respectivement :  814 (+ 35,4 %) et  504 entrepreneurs
concernés  (+  44  %).  101  chefs  d’entreprise  du  département  des  Hautes-Alpes  se  sont  également
retrouvés en situation de chômage, soit une hausse de 29,5%.

Chaque jour 11 chefs d’entreprise perdent leur emploi
«Chaque jour, plus de 11 chefs d’entreprise perdent leur emploi en région Sud Provence-Alpes-Côte
d’Azur indique Anthony Streicher, Président de l’association GSC (Association des syndicats patronaux et
protection des dirigeants). Les chiffres de 2022 nous alertent sur une réalité que nous connaissions déjà.
Les entrepreneurs doivent faire face à un contexte économique particulièrement difficile dans lequel les
fragilités  se  multiplient  et  s’alimentent.  Les  pénuries  de  main-d’œuvre  et  la  majoration  des  coûts
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énergétiques  compliquent  les  défis  auxquels  ils  devaient  faire  face.  Alors  que  les  tensions  sur  la
trésorerie se font déjà sentir, la reprise des procédures d’assignation de l’Urssaf en 2023 pourrait encore
accélérer la remontée des défaillances déjà observée en 2022.»

Le seniors sont les plus impactés
Les aléas économiques exposent les chefs d’entreprise senior à la tête de TPE, l’âge moyen des chefs
d’entreprise impactés région Sud Provence-Alpes-Côte d’Azur est de 48,1 ans. Dans le département des
Alpes-Maritimes l’âge moyen atteint 49,4 ans. La question du rebond professionnel reste centrale pour
cette population mature.

DR

Sécuriser son parcours professionnel de patron
«Ces signaux qui laissent présager un retour aux niveaux d’avant crise dès 2023, doivent nous amener à
réfléchir collectivement à l’avenir que nous souhaitons proposer à ces femmes et ces hommes. Près de 2
entrepreneurs sur 3 n’ont pas anticipé une éventuelle perte d’emploi. Chacun doit être libre de sécuriser
ou non son parcours professionnel mais ayons conscience qu’il s’agit collectivement de la capacité de
reprise de la France,» poursuit Anthony Streicher.

Les petits entrepreneurs sont les plus touchés
Les entrepreneurs à la tête de structures de moins de 3 salariés représentent près de 8 pertes d’emploi
sur 10 dans la région en 2022. La masse salariale représente un coût important pour ces entreprises,
auxquelles s’ajoutent les difficultés économiques conjoncturelles (remboursement des PGE, inflation,
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hausse des taux, facture énergétique…

Les business BtoC particulièrement exposés
Les entrepreneurs de la région Sud – Provence-Alpes-Côte d’Azur exerçant une activité dans le BtoC
particulièrement  exposés.  Malgré  des  carnets  de  commandes  remplis,  les  entrepreneurs  de  la
construction sont pénalisés par les difficultés d’approvisionnement, les coûts des matières premières et la
pénurie de main d’œuvre.

Changement de comportement des consommateurs
Ainsi, 1 003 chefs d’entreprise du secteur se sont retrouvés en situation de chômage en région Sud
Provence-Alpes-Côte d’Azur. Le changement de comportement des consommateurs, dans un contexte
inflationniste,  a  des  conséquences particulièrement  fortes  sur  les  femmes et  hommes exerçant  des
activités en lien direct avec les consommateurs.

DR

Le commerce très fragilisé
Le secteur du commerce est le plus impacté avec 961 entrepreneurs de région Sud – Provence-Alpes-Côte
d’Azur en situation de chômage en 2022 dont 551 exerçant dans le domaine du commerce de détail. Le
secteur de l’hébergement,  restauration et  débits de boissons concentre quant à lui  566 des pertes
d’emploi du territoire. Parmi elles, 479 concernent la restauration. Donnée issue de la double enquête
menée par l’IFOP (Institut français d’opinion publique) pour l’association GSC de juillet 2019.
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Ce qu’il faut retenir
4 039 chefs d’entreprise sont au chômage en 2022, ce qui équivaut à une hausse de 25,4 % – soit 817
femmes et hommes impactés de plus depuis 2021 – et laisse présager d’un retour, voire un dépassement
des niveaux d’avant crise dès 2023. Un phénomène qui s’explique par 3 années marquées par les crises,
auxquelles  s’ajoutent  le  remboursement  des  dettes  Covid-19  et  PGE,  hausse  des  taux,  inflation,
augmentation des prix de l’énergie, pénuries etc.
Tous les départements de la région sont touchés, et notamment dans le département des Bouches du
Rhône qui enregistre 1 513 chefs d’entreprise en situation de « chômage ».
Les aléas économiques exposent les chefs d’entreprise « senior » à la tête de TPE : l’âge moyen des
chefs d’entreprise impactés en Provence Alpes Côtes d’Azur est de 48,1 ans.
Les  gérants  de  TPE  font  également  partie  des  publics  les  plus  vulnérables  avec  près  de  8
entrepreneurs/10 ayant perdu leur emploi en un an.
Les  secteurs  du  B2C  (business  to  consumer)  principalement  touchés  :  la  construction,  le
commerce ainsi que l’hébergement, la restauration et les débits de boisson sont en première ligne des
liquidations judiciaires en 2022.
MH

DR
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Alter Midi Mag vous connaissez ? C’est le
nouveau trimestriel de l’actu des Suds !

Alter Midi Mag ? Il  vient juste de paraître. C’est un trimestriel papier (5€) disponible en
kiosque et le prolongement naturel du site Internet altermidi.org créé, en 2019, par d’anciens
journalistes de la Marseillaise,  dont Christophe Coffinier,  journaliste à l’agence d’Avignon
désertée en 2019.

Mission ?

‘Poser’ une information de qualité, centrée sur l’humain et la réflexion à long terme, notamment sur la
gestion des territoires des régions Sud-Provence-Alpes-Côte d’Azur et Occitanie. Leur crédo ? Faire du
terrain. Et pour ce 1er numéro ? Parler de l’arrière-pays, du transport, de l’environnement, de la qualité
de vie, des universités et, surtout, de l’Economie sociale et solidaire. Les rubriques ? l’Edito, les Régions,
la Citoyenneté, les Universités, l’Economie, la Méditerranée, la Culture, 60 pages en tout.

L’idée ?

A terme elle sera d’essaimer pour parler des avancées et pratiques globales de tout ce qui se passe dans
le pourtour Méditerranéen pour acquérir une vision d’ensemble, analyser l’efficience des politiques mises
en place. Sa direction ? Échapper à l’affaiblissement du débat d’idées.

Décryptage

«Nous étions plusieurs journalistes de la Marseillaise réunis, en 2018, et faisions le constat que nous
allions vers une liquidation, relate Christophe Coffinier, journalise à la Marseillaise, agence d’Avignon.
Nous avons alors élaboré un projet  de reprise de la  société en Scic  (Société coopérative d’intérêt
collectif). Nous en avons été empêchés… puis licenciés. La Marseillaise passant de 208 salariés à 46. On
avait ce projet et nous voulions en faire quelque chose. Cela a donné la création d’une association : ‘Les
amis d’AlterMidi’ pour soutenir les parutions d’AlterMidiMag actuellement édité à 3 500 exemplaires.
Auparavant et depuis 2019, nous écrivions sur le site altermidi.org.»

Changer de paradigme

«AlterMidiMag est un média régional conçu pour travailler autrement. Cela nous a demandé de changer
nos pratiques journalistiques. Par exemple ? On a appris la liberté ce qui est une terrible contrainte parce
qu’on peut faire ce que l’on veut mais que l’on ne sait pas où aller. Il a fallu trouver nos marques. Ce
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projet nous le réalisons alors que nous avons tous plus de 50 ans, il est donc voué à être transmis, à être
interactif avec la société civile et les collectivités territoriales. Nous voulons participer à un renouveau du
dialogue des politiques avec les citoyens ce qui implique de ‘remuer’ un peu nos élus. Nous nous ouvrons
à la contribution éditoriale de personnes non-journalistes mais qui veulent participer à l’information.
Pour  nous,  un  journal  est  un  projet  politique,  c’est  aussi  faire  notre  métier  le  mieux  possible.  Je
m’explique : La démocratie sans presse indépendante n’est pas une démocratie !»

Le Mag

«Le Mag propose 14 signatures –et tout autant sur le site internet- dont des contributions et s’appuie sur
des correspondants à Toulouse, Marseille, Montpellier, Madrid, Athènes, Béziers. A terme, nous voulons
explorer les deux rives de la Méditerranée et être relayés un peu partout. Nous parlons de ce que nous
voyons de façon locale mais en élargissant le sujet à des territoires plus vastes.»

Notre lectorat ?

«On ne le connait pas encore. Nous enregistrons sur le site 82 000 lecteurs uniques par mois.  La
Marseillaise n’a jamais été aussi lue ! Ce chiffre s’explique par le fait que nous soyons sur deux régions :
Sud-Paca et l’Occitanie, que l’on s’intéresse au reste de la Méditerranée, et que nous utilisons nos
propres réseaux sociaux personnels, issus de notre travail de terrain.»

Comment fait-on ?

«On se retrouve à faire tous les métiers du journaliste : investiguer, interviewer, écrire, concevoir la
maquette, reprendre à zéro l’élaboration d’un journal, démarcher un imprimeur –MG Imprimerie de
Pernes-les-Fontaines-. Cela nous a obligés à penser à la distribution avec un système D en louant un
camion, en distribuant les exemplaires aux grossistes à Nîmes, Toulouse, Béziers, Montpellier, Marseille,
Vitrolles pour être distribués dans le Vaucluse, le Gard, l’Hérault, jusqu’à Toulouse… Le projet étant
toujours de gagner le pourtour méditerranéen.»

Le modèle économique ?

«Pour l’instant c’est l’association ‘Les amis d’AlterMidi’ qui porte le projet avant de viser la Scic (Société
coopérative d’intérêt collectif). Les collectivités locales peuvent nous soutenir, pour aider à faire vivre un
média de manière indépendante. Pour le moment ? Nous travaillons tous bénévolement depuis plus de 18
mois mais nous nous dirigeons vers le salariat et serons également sociétaires. A plus long terme ? Nous
voulons faire travailler de jeunes journalistes. Cela peut paraître étrange mais l’on ne construit pas pour
nous. On le fait  parce qu’on croit en l’utilité sociale de la presse. Une presse qui appartienne aux
journalistes et aux lecteurs, indépendante et avec laquelle les collectivités locales s’impliquent mais en
rendant à la démocratie ses lettres de noblesse.»

La une du n°1 Juillet à septembre 2021 de AlterMidiMag, l’information des Suds actuellement
disponible en kiosque 5€
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